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quelques gendarmes lougés au dictCoignylieu des Champs 
et y allant les rencontra au lieu du Crot du Morgue et 
les ayant rencontré pria le cappiteyne de ne aller louger au 
lieu de Dénicy, et le dict cappiteyne luy dict. « Vientan, 
vientan, allons. » Et comme ils furent au treyve lez le 
masage de Rigny les dicts cappiteyne et soldarts s'arresta-
rent et le cappiteyne descendit de cheval et dict aux sol­
darts : « Ça, ça, arquebouziers, chargez de main en main ; 
par la mort-Dieu, voyci des gens qui viennent contre nous, 
il faut scavoir que c'est. « Et tantost après arriva le seigneur 
de Montmallas avec ses serviteurs et quelques aultres, et 
comme ils y furent, le dict cappiteyne dict à ses soldarts : 
tirés, tiré, tuez, tuez et les dicts soldats tirarent quinze ou 
vingt coups d'arquebo uze à l'encontre du dict seigneur de 
Montmallas, ses serviteurs et aultres de sa compagnie, 
encorre que le dict seigneur ny aultres ne leur faisoient 
tort, ains leur voulloyt parler à la foy, et ce faict les cappi­
teyne et soldarts s'achetninarent tirant contre le treyve des 
Bussières. Qu'est tout ce qu'il a dict scavoir, et na signé sa 
déposition pour ne scavoir escrire. » 

« Jehan Philibert, dict des Aydoues, laboureur de la 

de S'-Georges, seigneur de S'-André (très probablement un frère ou un 
neveu de Monseigneur Claude de S'-Georges, archevêque de Lyon) 
sont avisés d'avoir à reconnaître au profit de madame Marie de Capponi, 
veuve et héritière bénéficiaire de messire Gaspard d'Arod de Mont-
melas : de la reconnaissance de Jean de Damas, seigneur d'Estieugues 
et de Corcelles, certaines maisons hautes et basses, avec un colombier, 
sises en la paroisse de Cogny au lieu dict de Corcelles jouxte le che­
min tendant de Villefranche à Chamelet, etc. 

Corcelles passa ensuite à M. d'Epinay de Laye. En 1759 il était à 
M. Vital Germain, et en 1789 à M. Duchamp ; il n'est pas sorti de 
cette famille. 


